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L'OBSE'RVATION DU DIMANCHE,

L'2observation religieuise 'il nDIimanche n'est pas un sujet sur le-
quel les opinions soient pn;ge;pour S3 gulider en cette Inla-
tiére, les fidèles n'01on q'à sulivre l'enseignlemlent forme! et trLès
clair delElie

De dr-oit naturel, nous sommes tenuis de conisacrer une certaine
Partie de notre timps au culte public, de Dieu ; un jour par se-
mIIaine, telle a été la nmcsure fi.xée dé originle ; dains l'ancienne loi
ce jour était le Septiûrnle et s"appelait, le sabbat ; 1'14glise à choisi
le premnier, el lui a1 dejîné! le nom11 de 1)iînanciîý ou1 jou1 du Sei-
guieur.

Quoiqu'il en fèti (le l'icecloi cérémoniale, abrogée par
iéstus-Cii, le précepî., di- 'levto du dimantlhe, dans le
chritianismne, est doubie, À<est-à.dire qju'il commnande aux ch ré-
tiens d'accomplir cer-tains actcs, et. q1l'ul en interdit d'autres; sous
point, dle péché. Ainsi, tous sont tenlus d'assister au nsaint Sacrili-
cr., et-'le S'alHten ir dos Seuvres serviles :voila la substance du

eommnd-ient; mais commet nous viv'ons mlaintenant sous la
loi (le l'ai Ài r, et non sous celle <le la crainite, l'Eglise interprê-
te autorisé du la volonté divine, 1-ronnlait que, danus les cas par-
ticulliersy il peuit y avoir des raisons suiffisanites de manquer ma-
tériellemient à l'un out à V'autre de, ces préceptes :beaucoup de
personnes nie pý-uiven. joui r dii bon1 hieur dncdela messe cha-
que dimaniche ; d'autre part, les besoins du culte, la charité pontr
le poaiet les 'diversesni sts de la vie peuv'eut rendre
légitime et permi-, un certain htavai! défendu autre fois le jour
d u Sabbat.

En outre, il nous faut consi.dér-er non seulement la lettre mais
l'esprit de lit loi. -

L'offczande du Saint Sacrifice nie prend par elle-mûime qu'un
temps limité, et la partie positive dut Pri-werte se trouve accomplie

wail,pour- le r'este de la jourli di-el donc se réduire à une pa-
resseuse inaction ? on] d'alures termnes, commen %nbnclb,
un catholique doit-il cm ployer -le dimanche après avoiron tendu la

mese? Les fidèles, instamîment exhortés ùsitruxate
Offices Puh.lws, n'y sont Cepi)d:11nt Pas tenuls sous peine de péché
ils peu velnt se plermetitre (les i écréations honnê1étes, qes annise-


